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Attal,lenouveau
Macron?

Rouleaucompresseur.
À la tête du ministère
de l’Éducation,
l’homme presséde
la macronie fait feu

de tout bois. Jusqu’où
ira-t-il ?Enquête.

DENOTREENVOYÉESPÉCIALEÀCOPENHAGUE,

MATHILDESIRAUD.PHOTOS:ÉLODIEGRÉGOIRE

C
’était il n’y aencorepassi longtemps :

jeunegarçon,Gabriel Attal rêvait de

devenir acteurcélèbreougrand avo-

cat. Lesdeux métiers desonpère, égale-

ment producteur de cinéma, décédé

brutalement en 2015. Et pourquoi pas

président dela République ?Sondéfunt

géniteur,sabonne étoile,lui aaussitrans-

mis la passion dela politique. L’enfant
sagedes beaux quartiers parisiens sco-

larisé à l’Écolealsaciennechercheàbril-

ler. Il aime déjàqu’on le regarde.Être au

centre de l’attention.
On le retrouve à34ans,homme poli-

tique comblé,stardu gouvernement, co-

queluche de la macronie, champion

incontesté de cette rentrée. Une ascen-

sion fulgurante, moins dedix ansaprès

sa toute première élection comme

conseiller municipal deVanves,son fief

des Hauts-de-Seine,sous l’étiquette PS.

Deux mois seulement aprèssanomina-

tion au prestigieux ministère de l’Édu-
cation nationale (sonpremier ministère

deplein exercice),Gabriel Attal s’estfait

une place dans la cour des grands, de

ceuxque l’on regardeensedisant qu’un
jour ils se hisseront probablement au

sommet. Le cercle restreint des «pré-

sidentiables ».Leprodige susciteéloges

desmédiaset superlatifs deson monde,

soutiens comme détracteurs, qui ne

peuvent quesaluersonextrêmemaîtrise

et son aisanceciselée.Il fallait ainsi voir

lesparlementaires dela majorité …
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ÉLODIE

GREGOIRE

POUR

«

LE

POINT

»

Surduvelours.Gabriel

Attal,34 ans,àl’ambas-
sadedeFrance,àCopen-

hague,le22 septembre.
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gagnéspar le phénomène de la
«Attalmania»formerun essaimautour
delui lors dudînerderentréedugroupe
Renaissance.D’autresmembresdugou-

vernementmoins envuesesontretrou-

vésbien seulsfaceàleur assiette!
Onlui attribueletitre demeilleur mi-

nistre dugouvernementdepuisqu’Em-
manuelMacronlelui adécerné,vantant

enpetit comité lesméritesdesonpou-

lain. Si bien que Nicolas Sarkozy,tou-
joursà l’affût de jeunestalents, l’apour
lapremièrefoisreçuàdéjeunerdansson
bureauà la mi-septembre.Curieux, lui

aussi,derencontrercegrandfauvedela
politique, Gabriel Attal a offert à son

aînéun bulletin devote sousverre du

généraldeGaulleà l’élection présiden-
tielle de1958.Il estsurtout reparti dela

rue deMiromesnil avec la conviction
encoreplusaffirmée qu’il nedevaitrien

s’interdire.Un appétit décuplé.

En sortir indemne? À borddu vol
Air Francequi le ramène,ce vendredi
22septembreausoir,d’un déplacement

à Copenhagueconsacréau modèleda-
nois delutte contreleharcèlementsco-
laire,GabrielAttal refuseleplateau-repas,
malgré l’insistancede l’hôtessede l’air.
Lemacronistesecontented’unefiole de

vin rouge.On évoque l’avenir promet-
teur qu’on lui prête.L’étenduedesop-
tions dont on le gratifies’il poursuit sur

cettelancée,maintenant qu’il s’estim-
posécommeunepiècemaîtressedupay-
sagepolitique. Électionsmunicipales à
Paris,régionalesenÎle-de-France,nomi-

nation àBeauvauouàMatignon,candi-

datureen2027…sesyeuxroulent comme
desbilles.GabrielAttalnepeutréprimer
unsourire.Oncroirait unpersonnagede
dessinanimédécouvrantun tasd’or.Puis

il setourne machinalement versle hu-

blot. Il fait nuit noire.Lesvertigesdel’al-
titude, l’hubris dusuccès?Il sereprend.
«J’aiunechanceextraordinaire.Unetelle
responsabilitéàmonâge,àunposteérigéen

prioritéabsoluepar le président,avecdes
moyenscommejamais.Il y a uneconjonc-

tiondesplanètespourfaireprogresserl’école.
Est-cequecelaveutdire quejesortirai in-
demnedeceministère?Probablementpas,

maiscen’estpasl’essentiel.J’aitoujoursgardé
latêtefroide,tempère-t-il.Il yauradesbas

aussipentusquedeshauts.J’aifranchides

haies,maisjevaisaussim’enprendre.Ce

n’estpasparcequemesdécisionsdelaren-
tréeontétésaluéesquetoutsepasserabien.»

Et pour cause.Lepremier ministre
de l’Éducation d’Emmanuel Macron,
Jean-MichelBlanquer,n’avait-il paslui

aussifrappélesespritsàsesdébutsRue
deGrenelleavant deseretrouver, cinq
ansplus tard, usépar lesdifficultés et
reléguédansles tréfonds de l’impopu-
larité ? Certes,Gabriel Attal a su occu-

perlecostumeenun tempsrecord,mais
l’Éducation nationale (1,2 million
d’agents,12millions d’élèves)resteun
«mammouth », un défi d’autant plus
périlleux que l’institution ne cessede

sedégrader,tant pour lesélèvesquepour
lesprofesseurs.«Il vafalloir transformer
lebousin,c’estpresquemissionimpossible.
Si,dansdeuxans,lesgensn’ontpasl’im-
pressionquel’écoles’estaméliorée,onenre-

viendra,deGabrielAttal !» anticipe un
prochedu président.

NomméauBudgetàlaréélection du
chefdel’État en2022aprèsavoir occupé

deuxansletrèsexposépostedeporte-pa-

roledugouvernementetdébutéausein
de l’exécutif comme secrétaired’État à
la Jeunesse,leministre tout-terrain est
d’ailleurs passépar un bref moment

d’hésitation avant d’accepterla propo-

sition d’ÉlisabethBorne.Il seseraitbien
vu poursuivreàBercy,ou,siGéraldDar-
manin avait étépromu à Matignon, le
remplacerPlaceBeauvau.Autour delui,

beaucouplemettent engarde:l’Éduca-
tion estmoins un tremplin qu’un écha-
faud. La preuve, aucun de ses
prédécesseursn’estdevenu président
de la République!Il repenseà cettere-

commandation qu’un jour Bruno
LeMaire lui a glisséeà l’oreille :«Il ne

fautjamaisprendre“l’éduc’’.Siun jouron

telepropose,surtout,tudisnon!» Peut-on
sortir indemne de la RuedeGrenelle?

«Enmêmetemps»,ya-t-il unefonction
plus centraleet plus noble ?Gabriel At-

tal met quelquesprochesdansla confi-
dence, dont Mayada Boulos,
ex-communicante deJeanCastex,son
amiedepuisleur collaboration aucabi-
net deMarisol Touraine, sousle quin-

quennatdeFrançoisHollande.«Lepire,
c’estquetu escapablede réussir!» réa-
git-elle. Après une sessionde running
sur son tapis decourse,une doucheet
unediscussionavecsonéquiperappro-

chée,l’élu est décidé.Un ministère de
crise,pleinement ancré dansle quoti-
dien: rien de tel pour travailler

«Vouspensezque
je vaismeplanter?
[…]Lejouroùje fais

unefaute,jeme
faisdézinguer.»

GabrielAttal

«Attalmania».AvecdesélèvesdulycéefrançaisdeCopenhague,le22 septembre.

…

…
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sarelation aveclesFrançais,en-
corebalbutiante.Voilàun jobàsaportée.

Lesémeutessont passéespar là. Le

narratif estdonctout trouvé:verticalité
et retour del’autorité, agrémentéd’une
touchedemodernitéetdepragmatisme.
Aprèsl’échecdePapNdiaye,il faut occu-

perlepérimètre àplein.Avantmêmede

s’installer dans sonnouveau fauteuil,
GabrielAttal fait part auprésidentdesa

volonté de«clarifier»àproposduport de
l’abayaà l’école.Poursapremièrevisite,

il serenddansunétablissementscolaire

qui abrûlédébutjuillet, tout unsymbole.
Lefin stratège,qui sesaitattenduautour-
nant, consulte tout desuite lesprinci-
pauxacteursdesondomaine,lessyndicats
deprofesseurs,lesrecteurs,lesassocia-

tions deparentsd’élèves.Durant l’été,il
avale«deskilosdenotes» et apprendles
chiffresparcœur.À laveilledelarentrée,
il convietous les directeursd’établisse-
ment àunevisioconférence.Avecl’inter-
dictiondel’abayaetlereportdesépreuves
debaccalauréaten juin au lieu demars,
le truculent ministre créel’actualité.

Séquençage ultrapréparé.

«Gabriel,c’estunevraiemachinedeguerre.

Uneorganisationetuneméthodedetravail»,

encenseun député Renaissance.«On a
régléendeuxsemainesdessujetsqu’ondi-

saitinsolublesdepuisdeuxans»,serengorge
leministre.Chaqueintervention estmil-

limétrée,lepositionnementtoujoursca-

libré.Lefléauduharcèlementscolaireet
le suicideenseptembredu jeune Nico-

las achèvent de le placer en première
ligne, osant un discours devérité face
auxmanquementsdel’administration.
L’imagedu collégiensoupçonnédehar-
cèlementmenottéenpleincoursmontre,
ensus,qu’il joint legesteàlaparole.Après
la présentationdesonplan d’action en
la matière–qu’ÉlisabethBornes’estap-

propriée –, Gabriel Attal prépare un
«grand discourssolennel» sur la fierté
d’êtreprofesseur,doit mettre en place
l’expérimentation sur le port de l’uni-
forme,aprévudes’exprimersur l’ensei-
gnementdesmathématiques,lessavoirs
fondamentaux,leniveau desélèves.Un
séquençageultrapréparé,pensépour lui
permettre d’occuperl’espacefaçon car-

petbombing. Malgré l’ombre portée de
Brigitte Macron sur lessujets d’éduca-
tion ou la volonté du président,expri-

méedansLePoint,dereprendrecechamp
danslegiron«régalien»deson«domaine

réservé».Il yaduMacronchezAttal dans

l’art desemettreenscène,ledynamisme

etl’enthousiasme.D’autresajouteraient
dans le cynisme, aussi.Une agencede

communication à lui tout seul.

Desvieilles ficelles,certes,mais ma-
niéesavechabileté.RencontrerNicolas

Sarkozyn’apuqueleconforterdansson
idée:seulslemouvement permanentet

la prisede risque permettent d’engran-
ger.Leministre n’hésitedoncpas,s’il le
faut,àdéborderducadreetàs’affranchir
desconsignes,quitte à rognersur le pé-
rimètre desespetitscamaradesouàirri-

ter lescommunicants deMatignon. En

plus de l’enseignement et dessavoirs,
GabrielAttal necachepas,du reste,qu’il
sesentbiendécidéàinvestir ledomaine
des« humanités », de l’apprentissage
culturel et artistique. Voilà Rima Ab-

dul-Malak,laministre delaCulture,pré-
venue! Un esprit d’initiative qui n’est
toutefois paspour déplaireàJackLang.
«J’aimesonénergieet sacombativité.On

sentqu’ilesthabitéparunevolonté.L’écolea
besoind’unerévolution,etGabrielAttalales
cartesenmainpourredonnerenfindusouffle

etdel’élanà cettegrandemaison.L’éduca-
tion,cen’estpasseulementtechnique,c’est
unétatd’esprit,c’étaitlagrandeidéedeJules

Ferry»,complimente-t-il.
Gabriel Attal vient justement de re-

cruter un homme deculture pour ren-

forcersonéquipe.GaëtanBruel,jusqu’ici
àla têtede la Villa Albertine, le temple

dela créationfrançaiseàNewYork, est
enpartancepour laRuedeGrenelle.Par-
fois dépeint en«loup solitaire», le mi-

nistreapourtant suformerautour delui
unebandede jeunescollaborateursso-
lideset dévoués,«sameute»,àqui il doit
beaucoup.Il yaFannyAnor,pilier deson
entouragehistorique, directricedecabi-

net, professeured’histoire-géographie
demétier;Maxime Cordier,l’éminence
grise,sonchef decabinet et conseiller
spécialrencontréàSciencesPo,qui afait

sesclassesà l’UMP ;LouisJublin,le stra-

tègeencommunication,qui nelaisseja-
mais un messagede journaliste sans
réponse;etenfinAntoineLesieur,macro-
nistepur jus,quivient complétercequa-

tuor complice et complémentaire sur
l’animationduréseaupolitique.Connec-

tésles uns auxautres enpermanence,

cesconseillersnelaissentrien auhasard,
stimulésparun patron exigeantetdans

lecontrôle absolu,àqui rien n’échappe.

«L’écoleabesoin
d’unerévolution,

etGabrielAttala les
cartesenmain…»

JackLang

Àl’écoute.GabrielAttalestàCopenhaguepours’inspirerdumodèledanoissurlalutte
contreleharcèlementscolaire.AvecsesconseillersLouisJublin(àg.)etMaximeCordier(àdr.)

…
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Qu’un mauvaiscommentaire seglisse

audétourd’unarticledepresseouqu’un
sondagefasseétatd’une chutededeux
points depopularité, et c’estla soupeà

la grimace, voire… la fin du monde.

«Gabrielaétéforméà l’écoleMarisolTou-
raine,à l’intransigeance.Il nedit jamais
merci», lâcheun éluqui leconnaîtbien.

La hantise de la faute. Dansune
salledeclassed’uneécoledeCopenhague,

le ministre s’octroiequelquesminutes

derépit avant un point presse.«Jedis
quoi?Ellesenpensentquoi,lesjournalistes?
L’idée,c’estquoi?»Il tire frénétiquement
sursacigaretteélectronique,boutonne,

déboutonne,reboutonnelavestedeson

costumeultracintré,répètesesformules.
Uneagitationqui trahituntempérament

tourmenté,desdoutesmalgréuneassu-

ranceàtouscrins, lahantised’êtrepris
en défaut et l’obsessiondu regarddes
autres.Ens’attaquantbientôt à laques-

tion delaformation desprofesseurs,aux

carrières,craint-il desmouvementsso-
ciaux,lefauxpas?N’ya-t-ilpasunrisque

deverserdanslasuractivité?«Vouspen-

sezquejevaismeplanter?» noussonde-

t-il en retour dansl’avion, triturant un
braceletenperles,soudainassombri.«Le

jour où je faisunefaute,jemefaisdézin-

guer.»GabrielAttal saitqu’il estdevenu
unecible. Onlui reprocheun manque
devécu,une absencedevision –peut-
êtreenraisondesonallure frêleetjuvé-

nile –,une ambition dévorante.«Il n’a
pasledébutd’uneidée,il estsimplementas-
soiffédepouvoiretpensequelemondetourne

autourdelui»,griffeuncadredelamacro-

nie.L’intéressés’endéfend,arguequ’il a
étécapabledeprendredesdécisionstran-
chées.Et que l’écoleestun projet poli-

tique en soi.Certains ont cru que,en

mettant l’accentsur la laïcité et les sa-
voirs fondamentaux,il cherchaitàs’ins-
criredanslespasdeJean-MichelBlanquer.

«Il portaitunjugementplusgénéralsurl’is-

lam,par exempleenqualifiant levoilede

“passouhaitabledanslasociété”.Cen’est
pasmoncas.Moi, jemeconcentresurcequi
sepassedansl’école»,corrige-t-il,soucieux,

enbonmacroniste,depoursuivrele«dé-

passement».
Unefaçondejouerà l’élèvemodèle,

loyal, à toute épreuve.«Jedoistout au
président»,nous jure-t--il.Mais,enplus

d’ÉdouardPhilippe, deBrunoLeMaire
ou deGéraldDarmanin, GabrielAttal

pourrait vite devenirun dangerpour le

chefdel’État.«Il peutleringardiser.C’est
leMacron2.0,quivientdela gauchemais
avecunegueuledejeunemecdedroite!»
s’inquièteun confident du locatairede

l’Élysée.AuChâteau,où laguerredesuc-

cessionestscrutéede près,on le com-
pareàMichael Corleone,«lefilsà la fois

distantetprésent»duParrain.Leseulqui

survit au père,aussi.Au palais Thott,
l’ambassadedeFranceau Danemark,
lesdiplomatesont proposéàGabrielAt-

tal deséjournerdanslachambreGylden-

løve (« lion d’or »). Celle du « fils
illégitime » d’un roi, lui explique-t-on.

«Çameva bien.Jesuislefistonqui bous-

culeleschoses.» §

«Gabrielaétéformé
à l’écoleMarisol

Touraine…Il nedit
jamaismerci.»Unélu
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